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de la troupe et s'efforcer de parier k l'intelligence du soldat de fagon a

öveiller son interöt et ä lui faire prendre goüt au service.

Aprös cette introduetion viennent une sörie d'indications pratiques sur
les diverses parties du service en campagne.

Un premier chapitre traite du service de süretö en marche, spöcialement

pour ce qui concerne les eclaireurs et les patrouilles. Quelques pages
sont. ensuite consacrees aux avant-postes et aux gardes de cantonnement.
Enfin la brochure se termine par des directions sur les devoirs des chefs

pendant le combat.
Ce petit volume se recommande aux officiers subalternes d'infanterie.

Sous un format commode et pour un prix minime ds y trouveront les

resultats d'une longue experience dans le service d'instruction, resumes par
une plume habile et autorisee.

Proyecto decartucho de fogueo para armamento Mauser, par don Francisco Ce-

ron y Cuervo, comandante de Ejercito, capitan de artilleria. Madrid, 1895.
Une brochure.

Cette petite brochure de 6 pages est extraite du « Memorial de artilleria

» et fait suite ä d'autres articles analogues de cet important recueil.
Elle est aecompagnee d'une planche reproduisant en 5 figures l'ensemble
et quelques portions de la balle de fogueo en question.

Malheureusement notre connaissance de la langue espagnole est trop
imparfaite pour que nous puissions entrer clans plus de details et nous

permettre d'appröcier les mörites de la nouvelle balle.

Journal du marechal de Castellane (1801-1862,). Tome premier. (1804-1823). Un
volume in-8°. Prix: 7 fr. 50. E. Plön, Nourrit et C'B, editeurs, 8 et 10, rue
Garantiere. Paris 1895.

Tous ceux qu'interesse l'histoire militaire du premier Empire, tous
ceux qui sont avides de dötails inödits sur la vie intime, le caractöre, la

politique, la tactique, les campagnes du grand Empereur, liront avec
interöt ce tome premier du Journal du marechal Castellane qui vient de

paraitre äla librairie Plön. Ce sont cles notes prises au jour le jour, en

route, aux camps, sur les champs de bataille, aussi bien que dans les
salons cle la Cour imperiale.

Tout jeune officier, le marechal a ötö attachö k l'ötat-major de Napoleon

; il a vecu prös de lui, il a connu tous ses fröres; ii a ete en Italie,
en Espagne, en Autriche, en Hollande, en Bussie, dontil raconte l'effroya-
ble retraite avec une verite de dötails saisissante. II a assistö avec Napoleon

k toutes les grandes scenes de Pimmortelle epopee. II les raconte,
ou plutöt il les peint d'une facon rapide, nette, precise et surtout vivante,
sans rien d'apprötö ni de convenu. On sent que tout est pris sur le vif,
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car le marechal trouvait chaque jour, möme äla guerre, le temps de tra-
cer quelques lignes de son Journal.

Les Memoires de ce parfait gentilhomme, qui lut un des solduts les

plus öclaires et les plus vaillants de France, et dont l'esprit militaire est

reste Jegendaire, ä Lyon surtout oüil eut longtemps le commandement en

chef, obtiendrout un succös universel, par leur consciencieuse sincerile,
qualite peu commune Clans bon nombre de memoires röcents et odieuse-
ment outragee dans Fun des plus reputös.

Guerre de 1870-71. Paris ; les batailles de la Marne. 30 novembre-S decembre.
avec 5 croquis et une carte des Operations militaires. par Alfred Dcquet. Paris
1895. Bibliotheque Charpentier, un vol. in-12 do 3*0 pages. Prix: 3 fr. 50.

Ce 5e volume du siege de Paris que publient Charpentier et Fasquelle,
ä Paris, contient la partie la plus dramutique de cette lugubre epopee. 11

est presente avec un art qui en rend la lecture aussi attrayante que celle
d'un roman. C'est bien l'ouvrage le plus complet qui ait paru sur ce me-
morable fait de guerre

Nous v reviendrons.

Le tableau de M. E. Burnand: La fuite de Charles-le-Temeraire,
k l'Exposition cle Paris.

C'etait courageux de la part de notre eminent peintre national de vouloir

illustrer, sans menues explications historiques prealables, la fuite
d'un \aincu dans le pays des vaineus. Si maints connaisseurs ont admire
ce beau tableau, d'autres ont affecte de l'ig'norer, d'autres en ont
passablement medit, d'autres enfin sesont appliquös ä Ie denigrer systemrilique-
liient, avec une fureur d'amour-propre militaire blesse qui rappelle celle
des soldats bourguignons de 1798, detruisant l'ossuaire de Murat. Mais

qui dit trop ne dit rien, comme ceux de nos lecteurs qui ont vu l'ceuvre

magnifique de Burnand pourront en juger par la fumisterie ci-aprös du

Progres militaire, de Paris, bonne ä connaitre pour marquer jusqu'ä quelles

malveillantes faussetes ou erreurs d'optique peut mener un absurde
chauvinisme:

Encore un artiste, et nou sans valeur, qui s'esl trompe! M. Burnand,
uu Suisse, expose la Fuite de Charles-le-Temeraire apres la bataille de
Morat di» 220). Le sujet avait de quoi inspirer le vieux patriotisme helvetique

: mais le vainqueur, pour triompher reellement, ne doit point ridicu-
liser le vaincu. Or, Charles de Bourgogne et sa suite sont vraiment par
trop ridicules. Leurs chiens qui fuient avec eux et d'un air plus na vre
encore que leurs maitres ajoutent au grotesque cle la scöue. Comme fond
de tableau, des troncs de sapins bien cylindriques, dont on dirait une
pepiniere de poteaux telegraphiques Sans doute il s'en trouve comme
cela, mais pourquoi les peindre '.'

Bref, il n'y a dans cette grande toile, ni goüt, ni dessin, ni coloris, ni
möme reconstitution exaete des costumes du temps, faute grave dans
une ceuvre moderne.
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